
 
Saint Orens Montagne – Compte Rendu de Sortie 

Encadrant (s) : Charles Dagras Date : 05/07/2026 

Objectif  : Pic d’Aubas – pic d’Arrès Dénivelé : 
Km: 
IBP index : 

940m 
10 km 
    

Lieu départ : Col du Portillon (31 – Espagne) 

Durée Voiture : 2 :10 Durée Rando : 7h00 Carte, pli : Ign Top 25 n° 

Participants 
Charles Dagras 

Patrick Larreya 

sophie Giroudon 

Jean-Jacques Giroudon 

Corine Ramon Clement 

Laurence Gaubert 

Laurence Faupin 

Marie-france Gendre 

Anne Hermetz 

Didier Clement 

Maryse Senac 

 

 



 

 

 

Dimanche matin 8 :45 col du Portillon, il fait bon, il fait beau, on a bien fait de partir tôt. On attaque 
la montée au frais dans la forêt 

 

On atteint la Cabana deth cap deth Bosc comme on dit en Aranès ou en Occitan local. C’est en 
eƯet bien la Cabane du bout du Bois. Petite pause restauration. 

 



 

Au passage, Didou nous fait un exposé sur la vraie et la fausse Gentiane ; celle-ci c’est une vraie, 
les feuilles se font opposition, on pourra voir apparaître une fleur, comme on en a rencontré plus 
haut en redescendant. 

 

Peu après, voici le col de Barèges. La lune nous fait un gentil clin d’œil avant de s’éclipser… 

 

 

 

… et on voit apparaître plein de sommets : 

- Sur la gauche, la Mine, le Port de Vénasque et la Maladetta en arrière-plan 
- Sur la droite, Sauvegarde, Montagnette, Sacroux, Mail Planet, Boum, Maupas, Crabioules, 

Lézat… on en verra plus de là-haut 



-  

 

 

 

 

 

 



L’ascension se poursuit, il y en a un qui galère un peu, mais qui est très sensible aux 
encouragements du groupe et aux remontrances des cadres qui lui font entendre raison et 
renoncer à son projet d’ascension au Maupas le lendemain. 

 

 

Voici le premier sommet, le pic d’Aubas, on voit maintenant de tous les côtés, et notamment dans 
le secteur Val d’Aran et Couserans, le fameux Maubermé, marmite de l’encadrant. 

 

 

On attaque le transfert par la crête, et nous voici au deuxième sommet, le pic d’Arrès. 

 

 



On descend un petit peu pour pique-niquer au propre… 

 

…puis on entame la redescente, droit devant dans le gispet. Le col de Barèges reste en vue, pas 
possible de s’égarer. L’itinéraire est parsemé de gentianes ; maintenant qu’on sait les 
reconnaître… 

 

 

  



Revoilà le col, que les chevaux sont venus occuper en notre absence, et la descente se poursuit 
en dansant. 

 

 

Un peu avant la cabane du bout du bois, halte fraîcheur : ombre et arrosage bienvenus… 

 

  



… puis fin de descente et pot à Bossost. 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 


